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Pascale, très occupée en ce moment, m’a proposé de faire le rapport moral. 
Rude tâche que de tenter de marcher dans ses pas. 
Car elle a un style, Pascale. 
J’ose même dire, une vision. 
Oui, elle guide CCR. Je suis sûre qu’elle dira le contraire. Que sans nous ça ne se ferait 
pas. C’est vrai, nous la portons aussi, mais c’est ça une association : un partage. 
Il reste que Pascale, c’est Pascale, et que moi… ce n’est que moi. Alors j’espère être à 
la hauteur de la tâche.

Mais laissez-moi vous raconter une histoire
A peine dix ans après la deuxième guerre mondiale, Andrew van der Bijl, un 

jeune Hollandais encore inconnu, missionnaire baptiste, frais émoulu d’une école 
d’évangélisation anglaise fonctionnant hors des sentiers battus, participe à un voyage 
culturel en Pologne, organisé par les jeunesses communistes. Il veut savoir comment 
vivent les chrétiens de ce côté-là du Rideau de Fer. 

Cette soif de la rencontre l’amène à aller, par la suite, dans d’autres pays que la 
Pologne. Et il découvre des communautés chrétiennes de toutes confessions, souvent 
isolées, et en souffrance c’est vrai, mais aussi parfois bien vivantes. Toutes sont 
heureuses et soulagées de se découvrir soutenues par des frères du monde libre. 

Mais sa plus grande découverte sera celle d’un manque cruel : dans bien des 
lieux, il n’y a pas de bibles, ou si peu, que, dans certains cas, le pasteur de la 
communauté n’en possède pas et doit emprunter celle d’un des membres pour préparer 
sa prédication du dimanche.

Frère André (Brother Andrew), comme on finira par l’appeler bien qu’il ne soit 
pas religieux, ne cessera plus d’apporter des bibles en toutes langues, en contrebande, 
dans les pays de l’Est. D’abord des centaines, puis des milliers, jusqu’à un million en 
une seule fois, en Chine en 1981 avec l’aide de l’association Portes Ouvertes qu’il a 
fondée. 

Mais qu’est-ce qu’un million de bibles pour un pays de plus d’un milliard 
d’habitants ? Moins d’un pour mille ! Une seule bible pour mille personnes ! Mais la joie 
profonde de ceux qui les ont reçues, d’avoir enfin la Parole près d’eux, à chérir et vivre ! 
Et leur courage d’oser risquer la prison, la torture et même leur vie pour un tel trésor et 
sa diffusion…
Car la Parole fait vivre. Et la bible en est une source inépuisable.

Ici, en sommes-nous conscients ?
Oui, sûrement, même si c’est différemment.
Car qui peut nier que ce qui anime les conteurs de CCR est bien la Parole rencontrée 
dans la Bible ?

Chacun, chacune de nous a une bible, peut-être plusieurs, sur son smartphone 
même. Cela fait de nous des riches ! Et nous plongeons dedans régulièrement. Par 
loisir, comme on fait une activité récréative, parce qu’on apprend à être conteur ? Au 



début peut-être. Mais cette fréquentation de la Parole nous fait cheminer. Elle nous 
donne le goût de risquer notre parole pour, à notre tour, faire connaître la bible.

Depuis les débuts du conte biblique avec Martine Millet et Odile Lafaurie avant la 
naissance officielle de CCR, avons-nous fait ouvrir un million de bibles par ceux qui 
nous écoutent ? J’ose le croire.

Oserons-nous, saurons-nous aller plus loin ? Je n’en doute pas.

Des deuils ont durement touché certains et certaines d’entre-nous au cours de l’année, 
mais le dynamisme de notre association est bien là avec :
- Un nouveau groupe à Nice
- L’augmentation du nombre des membres qui continue, doucement mais sûrement
- De nouveaux lieux de racontées qui ouvrent de nouveaux espaces et d’autres lieux de 
racontées, comme un arbre qui pousse ses rameaux vers le soleil. Jusqu’où cela 
s’arrêtera-t-il ?
- Une rencontre par internet de tous les responsables des groupes de CCR. Les 
échanges furent riches et le partage ressourçant. On recommencera !
- Des festivals : au Puy en Velay pour la deuxième édition, et ce n’est pas fini ! 
Et à la Maison de la Parole pour fêter les 20 ans du groupe de Meudon.
- Un site qui s’étoffe. L’avez-vous visité ? Avec des racontées à écouter, des livrets pour 
l’animation très riches et bien conçus, la vie des groupes et les beaux moments 
partagés… En rentrant à la maison, connectez-vous !

- Des week ends régionaux 
qui initient les nouveaux dans le Sud-Est, 
qui travaillent la voix dans le Grand-Est, quoi de mieux pour dire la Parole ! 
qui se risquent sur les paraboles en Ile-de-France/Nord et Ouest pour raconter 

ce que Jésus lui-même racontait. Quel conteur celui-là !
qui explorent l’oralité sous toutes ses formes autour de la femme courbée dans 

le Centre

- Et puis le clou ! Un voyage à Anaphora en Egypte en mars pour quatorze d’entre-nous 
venues de 5 groupes différents, dans un monastère Copte, où le conte biblique a pu 
trouver toute son ampleur dans un lieu magnifique. Merci Marielle Roseboom.

Faut-il redire tout le travail des “petites mains” qui ont permis tout cela ? J’en 
oublierai sûrement.
Je ne citerai que Sylvie Dugand pour les livrets d’animation, quel travail de collecte et 
de mise en forme pour les rendre attrayants et accessibles !
Et puis Véronique Jacquet qui gère le site de main de maître !

Elle ne fait pas que cela. Grâce à elle, notre trésorerie est à jour. Mais cela ne va 
pas durer. Cette tâche était temporaire. Bien menée, elle n’est pas complexe. 
Véronique doit être relevée et formera son remplaçant. Nous ne pouvons pas lui 
imposer de continuer. Il faut donc un trésorier ou une trésorière pour préparer le travail 
de notre comptable. Chacun-e d’entre-nous doit être acteur pour trouver une solution à 
ce problème. C’est ça aussi une association : donner de soi pour tous.



Voilà pour 2024.

2025 vient de commencer. On n’en est plus aux voeux, mais il reste encore 11 mois 
pour vivre de belles choses. 
- Déjà maintenant, à l’occasion de notre assemblée générale qui rassemble aujourd’hui 
15 groupes à travers les personnes présentes.
- Et puis dans les groupes, et en Région avec les WE, déjà en janvier pour la région 
Sud-Est, et pour les autres en mars ou en avril, pour la plus grande joie de se retrouver. 
- Mais aussi personnellement. Car la Parole travaillée nous travaille. Comme des 
potiers nous façonnons nos contes et comme un artiste la Parole nous modèle.

Alors, 
Que 2025 soit l’occasion pour un plus grand nombre de nos membres 

de se risquer à raconter.
Que 2025 soit l’occasion pour un plus grand nombre de personnes 

de nous écouter, dans des lieux nouveaux
Que 2025 soit l’occasion d’explorer de nouvelles pistes de formation 

pour chacun et chacune
Et que 2025 soit l’occasion…

d’accueillir une nouvelle trésorière ou un nouveau trésorier

Enfin que 2025 voie prendre racine le rêve de Mgr Michel Pansart, évêque du diocèse 
de Corbeil-Evry, qui me disait en mars dernier en écoutant des contes bibliques pour la 
première fois : 

“J’aimerais que les chrétiens de mon diocèse 
connaissent ainsi des textes de la bible par le coeur

pour se laisser rejoindre par la Parole 
et devenir à leur tour des passeurs”


